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Mesdames et Messieurs, 
Chers amis, 
Distingués invités, 
 

Bienvenue à la Maison du Futur. 
 

C’est avec un espoir renouvelé que je déclare ouverte notre conférence intitulée : 
« Surmonter les divisions : conférence pour l’avenir du Liban ». 
 

Votre présence aujourd’hui, en tant que reflet de nos divers horizons, est précieuse.  Elle incarne 
une volonté collective : celle de bâtir un Liban réconcilié avec lui-même, capable de surmonter 
ses blessures et d’embrasser un avenir de paix. 
 

Ce colloque s’inscrit dans le cadre du cinquantième anniversaire de la Maison du Futur. Il 
inaugure une série d’événements que nous organiserons tout au long de l’année 2025 pour 
réfléchir, ensemble, aux grands enjeux de notre pays et de notre région. 
 

Le titre de notre conférence n’est pas un simple slogan : il est une exigence. Surmonter les 
divisions est la condition de survie du Liban en tant que nation unie, souveraine et viable. 
 

Depuis l’Accord de Taëf, malgré des moments de répit et d’espoir, les mêmes fragilités 
persistent: communautarisme, méfiance mutuelle, ingérences extérieures, et absence de vision 
nationale partagée. 
 

Notre colloque vise à éclairer ces défis à travers trois sessions complémentaires : 
 

 

• D’abord, comment nos mémoires collectives façonnent notre identité nationale, 
et pourquoi il est vital de réconcilier nos récits divergents ; 
 

• Ensuite, comment développer des solutions non violentes à nos conflits internes, 
fondées sur la justice et le dialogue ; 
 

• Enfin, comment renforcer notre résilience nationale face aux pressions extérieures, 
en retrouvant notre autonomie de décision. 

 

Nous ne prétendons pas résoudre aujourd’hui toutes les grandes questions du Liban. Mais nous 
espérons raviver l’engagement en faveur du dialogue, de la paix, de la vérité et de la 
responsabilité partagée. 
 

La Maison du Futur n’a jamais été seulement un centre d’études. Elle se veut un espace de 
conscience — un lieu où les idées sont accueillies, confrontées, et portées par l’espérance. 
 

Je remercie notre partenaire fidèle, la Fondation Konrad Adenauer, et tout particulièrement le 
directeur du bureau Liban Monsieur Michael Bauer. Je remercie également nos modérateurs, 
nos intervenants, et tous ceux qui participent à ce colloque. 
 

Puisse cette journée marquer le début d’un chemin plus audacieux vers un Liban rassemblé. 
 
Je cède maintenant la parole à Monsieur Michael Bauer.    

 


